
Sœur Catherine  

Marie Lucille LE BLANC naît le 13 octobre 1880 en Bretagne.  

Son père Marie Adolphe Le Blanc ostréiculteur est marié avec Madeleine Bauchet. Ils font 

baptiser leurs filles le 17 juillet 1881 à Auray. 

Devenue adulte Marie décide de devenir religieuse. Elle fait son postulat aux Hospices de 

Vannes puis entre dans la compagnie des Filles de la Charité de Saint Vincent de Paul le 31 

décembre 1909 sous le nom de sœur Catherine. 

En 1911 sœur Catherine arrive à Sevran en tant qu’infirmière pour soigner les jeunes sœurs, 
les vieillards hébergés et les personnes démunies financièrement des environs. 

Débordante d’énergie, elle crée un patronage en 1914, des activités pour les filles en dehors 

de l’école, telle la couture. A cette époque seules les écolières de l’école libre dirigée par Mlle 
Girardet bénéficient de ce genre d’enseignement. Mademoiselle Girardet désigne 

ironiquement les gamines de ce patronage ‘’les pouilleuses de la Sœur Catherine’’. 

A partir de 1914, sœur Catherine est sollicitée en tant qu’infirmière. Tantôt au front tantôt à 
l’arrière la religieuse fait son devoir de Fille de la Charité et de citoyenne. Nous la retrouvons 

exerçant en ambulance en 1915 et 1916 (Une ambulance militaire est un local fixe à proximité 

du champ de bataille pour administrer les soins et non un véhicule). 

En 1919, elle retrouve la maison de Sevran, reprend les soins à domicile à pied dans nos 

quartiers, par des chemins boueux où il lui arrive de perdre ses souliers.  

Ses patients peu argentés se trouvent dans le village mais aussi dans des campements forains 

installés dans les champs de Villepinte, le long du canal à Freinville et ceux d’un lotissement 
insalubre situé derrière l’Église de Livry entre autres.  

Sœur Catherine assume cette admirable tâche jusqu’en 1941, date à laquelle elle tombe 

malade et doit s’absenter six mois afin de se rétablir. 

Pour la soulager, les sœurs achètent une voiture hippomobile, un cabriolet avec trois chevaux 

successifs qui assurent la traction et l’attraction : Cadichon, Nénette et Cocotte. 

Dans les années 1960, l’attelage obsolète au milieu du trafic routier oblige Sœur Catherine à 

se priver de son moyen de déplacement et elle doit cesser ses visites en 1966. 

Elle rejoint alors des maisons de retraite à Louveciennes et Nogent sur Oise. 

Le 29 janvier 1967, à 86 ans, elle est décorée de la Légion d’Honneur :  la fanfare et la 

présence des drapeaux militaires donnent à cette fête un caractère militaire… 

Sœur Catherine, figure emblématique des Sœurs de la Charité de Sevran s’éteint le 22 
décembre 1968 à la Maison de Charité de Sevran après avoir soigné et rendu service à tant 

de monde durant un demi-siècle. 



Elle repose au cimetière de Sevran avec neuf de ses sœurs dans une tombe située juste 

derrière celle de madame Marie Louise COLLETTE de BEAUDICOURT. 

 

Extrait d’un article de Bernard FOREST paru dans le livre de la SHVS - HOMMAGE AUX POILUS 

SEVRANAIS - d’Alain Diné  

------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------- 

Marie Louise COLLETTE de BAUDICOURT, propriétaire au XIX è siècle du domaine appelé 
aujourd’hui le PARC DES SŒURS était une bienfaitrice sevranaise, engagée socialement et 
religieusement, connue pour son engagement envers les œuvres catholiques et son soutien 
à l’éducation. 

En 1875, elle lègue par testament un domaine d’environ 4 hectares situé au cœur de Sevran, 
aux religieuses de la Congrégation des Filles de la Charité de Saint-Vincent-de-Paul. Cette 
propriété deviendra en 1977 le Parc des Sœurs. Elle est également à l’origine de la fondation 
d'une école pour filles, devenue aujourd’hui l’École Sainte-Agnès. 

   


